LA CULTURE MAROCAINE 
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Sous l’egide de S. ]V| le Roi Hassan II [ } (*) 


(*) 

Resume de la conference donnee a la Faculte de medecine de Rabat, mercredi 16 

Avril 1986, ail sein des journees universitaires, du 14 an 16 Avril, par l’universite 
Mohammed V, a 1’occasion du 25eme anniversaire de l’intronisation de S.M Hassan II 

(voir texte integral en Arabe dans : (+d^£Xzd^p 91-112). 
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comDatir ayant iutte contre la colonisation avec une araeur et un 
achamement repoussant l’ensemble de ses strategies politiques, 
strategies visant l’aneantissement de tous mouvements instructifs ou 
culturels, rneine s’ils tentaient de se deployer dans la langue du colon et 
dans le cadre de sa culture. 

Lorsque le Maroc retrouva sa souverainete, cet achamement 
s’amoindrit et les intellectuels, peu nombreux a l’epoque, exercerent au 
sein des institutions gouvernementales et de l’appareil administrate de 
l’Etat. Notons egalement qu’apres l’independance, une extase generale 
gagna les marocains et ne s’estompa qu’avec l’apparition de notnbre 
d’erreurs liees a la maniere dont a ete vecue et pratiquee cette 
independance. Et ce n’est point un hasard si cet eveil coincida avec 
l’intronisation de S.M Hassan II en 1961 suite au deces de feu le Sultan 
Mohammed V que Dieu ait son ame. Le Maroc entra alors dans une ere 
caracterisee par une marche consciente et responsable qui n’a pas tarde a 
donner naissance a une culture fort developpee et prospere. Le milieu 
dans le quel se mouvait cette culture a grandement favorise son 
rayonnement et l’a etroitement rapprochee des conditions et realites 
sociales, du fait qu’il se caracterisait par un haut niveau de 
developpement economique et social dont les raisons peuvent etre 

regroupees autour des trois points suivants : 

l°)L’eminence et l’excellence de sa majeste sur le plan de la 
culture, lesquelles ressortent de son niveau culturel fort remarquable pour 
ne pas dire sans egal. La culture de S.M depasse en effet le comtnun de 
par sa globalite, sa variete, son authenticite, son ouverture, sa profonde 
conscience, ses visions entre prenantes et sa capacite d’assimilation et 
d’ innovation. 



mauion ae ia cnaine cuitureue et son principal et direct cnamp a action. 
Le taux de cette diffusion etait tellement faible du temps du protectorat 
que les lycees crees par 1’ administration de l’enseignement se comptaient 
sur le bout des doigts. En revanche, les institutions de l’enseignement 
superieur sont aujourd’hui au nombre de quarante cinq facultes coiffees 
par six universites dont les annexes sont implantees dans onze villes du 
royaume, sans citer les centres de recherche scientifique, les ecoles de 
formation et les instituts specialises places sous la tutelle de divers 
ministeres. Et pour mieux palper le developpement spectaculaire qu’a 
connu l’enseignement superieur dans notre pays, soulignons que le 
nombre d’etudiants universitaires atteint actuellement 134.000 au Maroc 
et 25.000 a l’etranger. II s’agit la sans aucun doute d’un critere fort 
revelateur de la nette evolution de l’enseignement primaire et secondaire. 

Outre ces trois raisons, il importe d’evoquer les principaux 
elements consideres conjointement comine les facteurs de dynamisation 

de la culture et les resultats de cette dynamisation : 

l°)La creation d’ institutions culturelles telles que le ministere des 
affaires culturelles, l’academie du royaume de Maroc et les conseils 
regionaux des oulema et d’ instances liees directement ou indirectement a 
la culture telles que les ministeres de l’enseignement, de la jeunesse et 
des sports, des affaires sociales et des habous et des affaires islamiques, 
sans oublier la commission nationale de la culture et l’union des ecrivains 
du Maroc, lequel dynamise le champ culturel tant au niveau national que 
regional. 

2°)La multiplicity des tnoyens de generalisation de la culture 
lesquels vont du livre au tableau en passant par le theatre, la presse, la 
radio et la television. Afin d’illustrer le developpement de ses tnoyens, 
notons que dans les annees soixante il fallait environ une annee pour 



inexistant, mais plutot d’un element existant mais perdu, qu’il faut 
retrouver et reconstituer. 

Elle ne saurait non plus se realiser sans affronter la realite sociale 
qui parait liee a un monde exterieur a la personne, sous 1’ influence de 
facteurs internes et extemes a caractere politique, economique et social. 
Le lien de la nation avec les elements constitutifs de son identite d’une 
part et les facteurs les influcncant d’autre part a donne lien a un 
tiraillement culturel manifeste dans divers conflits occultes et apparents 
qui ne peuvent etre resolus que dans le cadre des choix de la nation, et du 
dialogue franc et libre entre ses constituants stables, et les efforts visant le 
developpement et 1’ innovation de maniere ne dissociant le present ni du 
passe ni de l’avenir et rejetant 1’ imitation, la subordination et 1’ alienation. 
2°)L’ integration avec autrui et plus precisement avec deux groupes 

bien distincts : 

Celui des nations arabes, islamiques et africaines avec lesquelles le 
Maroc partage bon nombre de caracteristiques et de preoccupations dont 
notamment le probleme du developpement culturel. L’integration dans ce 
premier groupe ne pourra ainsi se faire qu’en se basant sur ces points 
communs fondes sur l’authenticite, sans negliger les divers elements 

mouvants de la realite, et 1’ aspiration a atteindre des objectifs similaires 
ou identiques. 

Celui des autres nations et particulierement l’occident fort different 
certes, mais dont la presence est ineluctable. Cette derniere est passee par 

deux phases : 

*)Une phase de colonisation caracterisee par une lutte contre tous 
les aspects de la culture marocaine et les composantes la forgeant 
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non. Aujoura nui, ce dialogue connait une etape ou nous essayons ae 
depasser les barrieres separant le developpement et le sous- 
developpement. Cependant, notre seule volonte ne saurait instituer ce 
dialogue, et il importe par consequent que l’occident abandonne sa soif 
de domination et d’hegemonie et fasse, de sa part aussi, montre 
d’ integration. 

Ces deux elements detenninent l’esprit du contenu de la culture 
marocaine dans son contexte d’avant l’independance a nos jours, ce qui 
nous amene a la problematique de la culture nationale et tout ce que 
celle-ci souleve coniine questions. De differentes generations et 
appartenances, les intellectuels n’ont pas cesse de chercher a cemer ces 
questions, tout eu combinant les differentes visions theoriques et 
pratiques effectives. 

La notion de culture vient certainement en tete de ces questions 
pour les deux raisons suivantes : 

l°)La culture est une experience emanant de l’esprit, de 1’ existence 
et du comportement de toutes personnes ayant la capacite consciente 
d’agir avec elles-memes et avec leur societe. 

2°)La culture est un produit d’echange entre la societe et la nature, 
constitue d’ innovations cognitives, artistiques et sentimentales et de 
valeurs qui faconncnl 1’ esprit ,conditionnent le comportement et orientent 
la vie alin d’en tirer un monde menant au developpement, a revolution et 
a la cohabitation et permettant de prodiguer et de recevoir. 

C’est a partir de cette vision que sont apparues les particularites 
nationales ayant dote la culture d’une experience basee sur l’histoire, la 
realite et l’approche futuriste et de caracteristiques propres ou partagees 
determinant la personnalite et les ambitions du marocain, ainsi que son 



ie monae, et notammenr sur i Occident aeveioppe, ce qui rappene 
1’ integration evoquee plus haut et le probleme de dualite aux portees 
n’ayant cesse d’alimenter les debats entre partisans et opposants. 
Toutefois, cette controverse dans la tnesure ou cette derniere suppose un 
attachement a l’epoque vecue, recourt a la logique et a la science et tire 
profit des differents courants humains positivistes. De plus, elle s’est 
erigee en necessity imperieuse pour le Maroc dont la situation 
geographique exige une certaine communication. A partir de ces 
approches comparatives, la notion de contemporaneity - du fait de son 
lien avec l’ouverture - a integre toutes les formes pratiques de creation et 
d’ innovation litteraire et artistique, integration qui ressort du mouvement 
d’innovation de la poesie, du conte, du recit, de l’article, du livre et de 
l’ensemble des moyens d’expression ecrite, ainsi que des nouvelles 
orientations du theatre aux niveaux du texte, de la mise en scene et de 
[’interpretation. Cette inegration se manifeste egalement par l’essor que 
connaissent d’autres arts de presentation, ainsi que les arts plastiques qui 
maintiennent leur specificite quels que soient les signes, symboles et 
couleurs d’expression utilises. 

*)Quant a 1’ authenticity, elle a fait couler beaucoup d’encre non pas 
parce que son principe la lie aux constituants intellectuels, valeurs 
spirituelles, valeurs sacrees nationales, vecu de la nation et necessites des 
responsabilites futures, mais plutot du fait de son contenu et du moyen 
d’amorcer sa realisation, ce qui a approfondi le debat plus autour de la 
question du patrimoine. 

Ce debat permit de distinguer trois courants : 

l°)Les apotres du patrimoine arabe et musulman dont la vision, 
indiscutablement sincere et noble ne l’est plus chez les extremistes 
d’ entre eux qui venerent ce patrimoine au point de considerer que tout le 



aans la mesure ou eiie rait n ae certaines aonnees pnmoraiaies. bn etret, 
le patrimoine europeen ne saurait s’introduire dans une nation qui a le 
sien ni s’y substituer. Par ailleurs, nombre de champs scientifiques et 
d’ingeniosites intellectuelles occidentales ont ete developpes par leurs 
auteurs et sont devenus caduques alors que ceux ne les ayant toujours ni 
atteints ni connus en demeurent emerveilles et effaces. Ajoutons 
egalement que la renaissance de l’occident s’est accompagnee d’une crise 
spirituelle et psychologique resultant d’une indigence excessive quant 
aux valeurs, et d’une forte negligence quant aux regies et institutions. 

3°)Le troisieme courant rejette tous patrimoines et preche un depart 
de zero. En depit de son eclat et de son echo ce courant a ete inoperant, 
car il cherche consciemment ou inconsciemment a vider la personne et 
meconnait la realite presente de laquelle il desire demarrer, non pas parce 
qu’elle est insatisfaisante sous plusieurs aspects, mais parce qu’elle ne 
represente dans le cours du temps qu’un moment furtif lie au passe et a 
l’avenir consideres comine les deux poles de l’existence, lesquels seraient 
detruits si le present venait a etre institue. D’ ailleurs, la reaction ne 
saurait s’amorcer du neant en ce sens qu’il ne s’agit pas d’une operation 
neutre ou fortuite mais d’une operation subordonnee aux innovations et 
creations anterieures et a l’histoire produite par l’homme a un moment 
donne, laquelle est a son tour tributaire d’un heritage particular. Tout 
cela donne au temps une signification particuliere distinguant le temps 
limite lie aux choses du temps etendu et illimite lie a l’homme. On peut 
ainsi affirmer que l’homme n’a pas de temps ou que son temps n’a pas de 
limites. 

Ces attitudes n’ont toutefois pas empeche d’ accepter le patrimoine 
marocain et de s’en convaincre dans ses portees arabe et islamique, ni 
rejete la necessity d’y recourir, vu qu’il represente cette etendue et qu’il 


CC 



convienara ae acnomorer, a inscrire, ae ciasser, a actuaiiser, a etuaier et 
de s’inspirer des ecrits patrimoniaux dans tous les domaines de creation. 

Quant a la fraction figee et non parlante, c’est a dire celle constitute 
de vestiges et de constructions historiques, elle devra etre connue, 
repertoriee, communiquee, transmise et etudiee pour qu’apparaisse a 
travers elle la verite de l’histoire, et que s’elucident ses aspects 
authentiques et les traits de l’esprit national. II convient de soigner autant 
le patrimoine populaire dont il s’agit de connaitre les lieux et sources, de 
delimiter, bibliographier et inscrire ses varietes, de creer des centres 
specialises et des musees, d’editer des revues et des publications 
periodiques et d’etudier sa genese, c’est a dire la naissance de ses formes 
et presentations, ainsi que les modifications pouvant les affecter, afin de 
connaitre l’etendue de leur authenticity et de cerner ses effets sur le 
developpement culturel. 

Entre toutes ces categories de patrimoine, il faudra choisir l’utile, le 
profitable, le juste, le positif et l’efficace, soit le patrimoine pouvant 
servir de pilier pour l’edification et d’element conciliatoire avec 
l’epoque. Des efforts louables ont ete deployes et ne cessent de l’etre 
dans ce sens, mais demeurent en dec a de nos aspirations et ambitions, 
sans pour autant nier les etapes franchies par le Maroc a la quete de 
marques d’authenticite. A cet effet, les universites marocaines et les 
divers etablissements culturels ont particulierement joue un role de 
premier plan a travers d’innombrables realisations dont principalement 
les theses soutenues dans differents domaines de la recherche 
scicntifique. Cette recherche ne se limite pas a revitaliser le patrimoine 
ecrit, mais touche egalement le patrimoine artistique, que ce soit au 
niveau des arts populaires bases sur le son musical et la realisation par le 
geste et le mouvement, au niveau des travaux manuels fins et delicats ou 



d’assainissement et de correction de l’individu en ce qu’elle lui permet de 
comprendre ses droits et obligations et d’assumer sa responsabilite. Des 
realisations culturelles ayant accompagne la decentralisation 
administrative et ce, au moyen de plus de cinq cent associations 
officiellement reconnues. Ces associations ont grandement contribue a 
dynamiser la culture et elargir son champ, a eveiller le desir et l’avidite 

des populations des differentes regions, a oter leur « etonnement culturel 

», a les lier directement a la culture et enfin a dissiper 1’ illusion selon 
laquelle la culture n’existe que dans la capitale ou quelques grandes 
villes. Notons que tout au long de l’histoire la culture marocaine ne s’est 
point cantonnee dans une ville ou un centre donnes, mais qu’elle touchait 
toutes les regions par le biais des mosquees et des ecoles primaires 
coraniques. 

2°) L’unitarisme, ce qui ne designe nullement une unicite imposant 
un mode a 1’ exclusion de tout autre allant a l’encontre des choix du 
Maroc dans le domaine de la liberte et de la decentralisation, mais 
signific plutot l’ecrasement des disparites culturelles et le rapprochement 
des citoyens. Cet objectif ne peut etre atteint que lorsqu’il existe une 
generation impregnee d’ esprit de cohabitation et de tolerance et faconncc 
par la nature des instruments culturels tels que la langue, la religion, le 
patrimoine, le present vecu et l’avenir souhaite. 

Soulignons qu’il n’est pas etonnant que la realisation de cette unite 
coincide avec celle de l’unite territoriale, suite a la reconquete du Sahara 
marocain, laquelle n’a pas tarde a completer l’unite culturelle par de 
nouveaux elements intellectuels en sus de ceux ayant resiste a la 
colonisation. 
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synonyme de nationalisme bien que cet engagement soit lie chez 
plusieurs personnes a une sphere tres restreinte, a savoir 1’ adhesion a 
l’ordre d’une instance politique ou syndicale. 

3- la responsabilite de l’intellectuel tenu de proteger les valeurs, 
resister aux crises, les affronter et chercher a les resoudre. 

4- La tendance a redresser et a corriger, ce qui suppose 
ineluctablement la critique. 

5- Un empressement a la culture principalement de la part des 
jeunes confiants en cette culture devenue grace a son orientation 
moderne, vivante et apte a satisfaire leurs desirs et repondre a leurs 
aspirations. 

II s’agit certainement ici d’elements de prosperity culturelle bien 
que celle-ci n’eut pas 1’ occasion de donner tous se fruits, de tirer profit de 
la culture en tant qu’ instrument de developpement, de coordonner les 
etablissements et de proceder simultanement a un approfondissement et 
a une simplification de la culture tout en la diffusant a l’interieur et a 
l’exterieur. Mais toujours est il que dans le contexte qu’elle a tente de 
representer, la culture marocaine a franc hi des etapes qui ont pennis d’en 
prendre plus profondement conscience, de mettre en valeur ses 
differentes facettes, d’enrichir ses formes et contenus, et partant, d’etre 
un facteur efficace de renaissance, d’ evaluation et de renouveau de la 
societe, et ce a partir de la fusion de l’etre avec 1’ ensemble de ses 
valeurs, constituants et elements mouvants l’environnant dans le creuset 
national, c’est a dire un Maroc dont la langue arabe et la religion 
musulmane ont engendre une culture aux particularites propres acquises a 
travers des siecles, ces particularites sont le fait de l’environnement de 
notre pays, de 1’ interaction dialectique et continue de cet environnement 
avec d’autres civilisations et cultures, de 1’ emplacement strategique du 
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